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En petits caractères 

 

Ce livre, était-il son reflet ? Ces milliers de mots, s'agissait-il de ses paroles, de ses pensées, de son 

passé ?  

 

Impossible. Elle ne pouvait pas le croire. Aline était plus qu'un personnage de fiction, plus qu'une 

amie imaginaire. Ce qu'elle était réellement, Sasha n'était pas en mesure de l'affirmer. Un mystère 

l'environnait. Un mystère qui s'effaçait progressivement, à chaque page tournée. 

 

La jeune fille avait acheté le livre une semaine plus tôt, chez un bouquiniste de quartier. En 

caractères serrés, il y était question d'un héros assez transparent, du fait de son caractère de beau 

parleur superficiel. Celle qui avait tout de suite captivé Sasha était la meilleure amie, un personnage 

de second plan, plus haut en couleur.  

 

De différent, Sasha et Aline n'avaient que le prénom. L'adolescente croyait suivre les détails de son 

propre visage en lisant la description d’Aline. Elles partageaient les mêmes boucles acajou, le 

même caractère intrépide et curieux, le même âge de quinze ans. Sasha avait toujours rêvé d'une 

soeur. Le roman exauçait temporairement ce vœu insatisfait. 

 

Mais avec le temps, Aline était devenue un double plutôt qu'une amie. Au troisième chapitre du 

livre, Aline racontait au héros l'événement de son enfance qui l’avait le plus marquée : lors d’un 

tour en bateau, elle s’était trop approchée du rebord et était tombée à l’eau. Cela rappela 

immédiatement à Sasha l’été de ses huit ans, durant lequel, sur le lac voisin, il lui était arrivé la 

même chose. Son passé semblait conforme à celui de Sasha. Elle croyait suivre les moindres 

éléments de son existence, comme si soudain la fiction et la réalité se rejoignaient. 

 

Dès cet instant, Sasha se mit à vivre dans le doute, une foule de question hantant son esprit en 

permanence. Sa vie monotone aurait-elle été suivie par quelqu'un d'autre à une autre époque ? 

S'agissait-il d'une banale coïncidence ? Devenait-elle folle ? 

 

Finalement elle voulut en avoir le cœur net. Il fallait agir au lieu de craindre éternellement le futur. 

Sasha s'empara du livre et l'ouvrit à la dernière page. Aline n’y était pas présente, le roman 

s’achevait sans elle. Sasha feuilleta frénétiquement les derniers chapitres et ce qu’elle lut la plongea 

dans une angoisse mortelle. 

Elle succombait à un accident. 
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Si Aline mourait, ce serait bientôt son tour. Elle ne voyait qu'une solution pour modifier l'avenir et 

espérer s'en sortir : détruire le livre. Elle pensa immédiatement au lac. Elle sortit de chez elle, en 

courant sur la route. Elle entendit un crissement de pneus sur le bitume, ressentit une douleur atroce 

et l'obscurité voila ses paupières. 

 

………………………………………………………………………………………………....... 

 

10 Novembre, 

 

Je regrette finalement de m'être débarrassé de mes anciennes affaires. Avec le désordre 

indescriptible qui régnait chez moi, j'ai livré des cartons au bouquiniste du quartier sans vérifier leur 

contenu. Cette étourderie ne serait pas si grave si je n’étais pas tombé ce matin sur une coupure de 

presse datant de la publication du roman que j’ai écrit il y a quinze ans. Le regret s’est changé en 

remords lorsque j’ai lu dans l'article du journal, écrit en petits caractères : « Dans le dernier roman 

de Charles De Vains, les personnages semblent vivants. » 


